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Rando en Aragon du 2 au 5 juin 2011 
 

 
La marmota de Anayet 

 

 

Participants :  

Guy et Colette, Daniel et Nicole, Francis et Anne-Marie, Jean et Josiane, Jean-Claude et Renée, Fafa, 

Babeth, Jacky, Céline, Lydie et moi-même  

 
Un bien joli coin d’Espagne que nous a choisi Guy pour ces 4 jours de l’Ascension : Lacs, forêts, jolis villages 
malheureusement quelque peu désertés, avec des panneaux « à vendre » un peu partout… 

 

Jeudi 2 juin : Cascade  de Rio Escarra 
 
Notre objectif initial était le pic Lavigne au dessus du lac de Bious-Artigues. Seulement, voilà, la pluie est au 
rendez-vous en ce jour de l’ascension, et après une courte halte à Laruns pour constater que le panorama est 
complètement bouché, nous décidons de continuer notre route pour basculer coté espagnol et tenter la rando 
au lac d’Anayet normalement prévue pour le dimanche. Nouvelle halte sur le parking au départ de la balade, 
halte encore plus brève que la précédente puisque, extraits de la voiture, nous nous retrouvons enveloppés par 
un vent glacial qui nous projette la pluie à l’horizontale, le tout par 5 petits degrés. Brrr..  
Nouvelle décision : nous poursuivons notre route jusqu’au camping où nous arrivons vers 11h30.  
 
 
Il faut négocier un peu à l’accueil pour obtenir les 
clés des chalets, mais avec nos 2 brillants 
interprètes (Jean et Francis), c’est chose faite, et 
nous pouvons investir les lieux : 2 chalets de 6 
places spacieux et bien agencés et 1 de 4 places 
un peu moins commode avec ses lits superposés 
et sa mezzanine (Daniel, Nicole, Guy et Colette 
pourront en témoigner). 
 
 
 

 

 

 

 
 

 
Le temps de nous installer, et la pluie a cessé de 
tomber, le ciel s’est partiellement dégagé.  
Il est midi et nous  décidons de partir 
immédiatement faire une balade au départ du 
camping jusqu’à la cascade de Rio Escarra. 
Petite pause pique-nique et nous atteignons la 
cascade sous le soleil. 



2 

 

 
 
 

 

  
Requinqués par le soleil espagnol, nous décidons de poursuivre jusqu’au col de la Cochata, au pied de la 
Punta Cochata. 
  

 

  

 
Le ciel se couvre à nouveau et nous redescendons au camping par le même chemin, bien contents d’avoir 
finalement pu faire une belle balade sans nous faire mouiller du tout. 
Pour la soirée, nous apprécions le confort des chalets et le méga-apéro à l’abri, car les soirées sont plutôt 
fraîches. Autre grand confort du WE : le repas au restau du camping, où pour 12 €, nous allons nous régaler. 
La seule difficulté résidera dans la compréhension du menu pourtant en français, mais issu d’un traducteur 
automatique. Résultat quelque peu surprenant, qui va nécessiter bon nombre d’explications de la part du 
serveur heureusement très sympathique !!

Vendredi 3 juin : Lacs de Brazato 

 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
Guy et moi avons décidé de modifier le programme 
pour ne pas trop nous approcher des crêtes 
frontalières qui semblent vouloir accrocher toutes 
les perturbations. Nous allons donc partir des Bains 
de Panticosa, mais au lieu de remonter au nord 
jusqu’au Port de Marcadau comme prévu 
initialement, nous irons vers l’est jusqu’aux lacs de 
Brazato.  
Le ciel s’est bien dégagé pendant la nuit et c’est 
sous un franc soleil que nous attaquons la rando 
depuis la station balnéaire de Panticosa. 
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Le topo annonçait une rando inoubliable, nous confirmons. Le sentier chemine dans un décor varié et lorsque 
nous atteignons le 1

er
 lac de Brazato, nous sommes subjugués par son cadre enchanteur. Une pause 

s’impose ! 
Certains décident de rester pique-niquer là, pendant que la majorité se remet en route vers les lacs supérieurs.  
Le chemin devient un peu plus étroit et humide, mais nous parvenons sans difficulté au lac suivant. 
 

 

 
 

 

  
 

Quelques névés ont fait leur apparition, rendant  la 
traversée jusqu’au col de Brazato risquée sans 
équipement. 
Nous apercevons encore un lac un peu plus loin, 
au pied du col, qui semble accessible par les 
rochers. Je propose de poursuivre jusque là-bas. 4 
braves se joignent à moi, alors que le reste du 
groupe redescend au 1

er
 lac avec Guy. 

Il nous faut d’abord descendre dans des éboulis 
puis passer une petite butte pour rejoindre le 
dernier lac. L’endroit est sauvage et quelque peu 
balayé par les vents. Nous nous installons à l’abri 
d’une grosse roche pour savourer notre pique-
nique. 

 

 

Mais ce n’est pas encore aujourd’hui que nous 
pourrons faire la sieste au soleil. Le ciel commence 
à se charger, et nous plions bagage pour attaquer 
la descente. Il n’y a plus personne au 1

er
 lac, le 

reste du groupe est reparti depuis un moment, 
chassé par le vent froid. Nous les apercevons de 
temps en temps en contrebas au détour d’un lacet. 
Une nouvelle fois, nous finissons la rando au sec. 
Sur la route du retour, nous faisons une pause pour 
visiter le village de Panticosa près de l’immense lac 
de Bubal. La moitié des maisons sont à vendre, 
mais heureusement il y a encore un bar ouvert ! 
Nous nous y attardons avant de nous faire chasser 
par la pluie qui a fini par nous rattraper. C’est 
d’ailleurs ce soir-là que nous allons nous faire 
mouiller, au retour …………………………………. 
du restau… 
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Samedi 4 juin : Punta del Pacino 
 
 

 

 
 

 
Comme le 1er jour, nous partons à pied du 
camping direction la Cochata, mais dans l’idée 
cette fois de faire la boucle complète par les gorges 
d’Escarilla. J’aurais aimé faire le circuit à l’envers 
pour éviter une descente un peu rude et humide 
par les gorges, mais après une vaine recherche du 
départ du chemin des Forçats, nous décidons 
finalement de reprendre la rando dans le même 
sens que l’avant-veille. Rapidement, nous 
parvenons au pied de la Punta Cochata et 
admirons l’Embalse de Escarra. Nous descendons 
vers ce lac, traversons le barrage et remontons en 
direction de  » la Espejunca ».  
 
 

 
Arrivés là, le groupe se divise en 2 : un groupe mené par Guy qui poursuit directement la boucle en direction 
des gorges, et un autre que j’emmène faire une petite ascension vers la Punta del Pacino. 
De là-haut, entre deux nappes de brouillard, nous avons une très jolie vue  et dominons le grand lac de Lanuza 
avec le petit village de Sallent de Gallego. Il y a du vent, et pique-niquons rapidement. Nous redescendons 
ensuite sur nos pas pour rejoindre notre boucle, avec un ciel qui se charge de plus en plus. A notre tour, nous 
attaquons la superbe descente des gorges et terminons la boucle sans problème, en n’ayant essuyé que 2 
gouttes d’eau. De retour sur la route, je comprends pourquoi nous n’avons pas trouvé le départ le matin, car il 
n’est pas du tout à l’entrée du tunnel comme indiqué sur la carte au 1/25000

ème
. Ces cartes espagnoles, une 

véritable calamité ! 
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Dimanche 5 juin : Ibon de Anayet 

 
 
 
Pour ce dernier jour, nous nous rapprochons de la 
frontière et nous garons au Corral de las Mulas, sur 
la route du col de Pourtalet. Il fait frisquet, mais les 
conditions sont tout de même meilleures que le 1

er
 

jour ! Nous apercevons le pic du Midi d’Ossau qui 
émerge des nuages. Nous montons tranquillement 
le long du Barranco de Culibillas, c’est très beau, 
nous traversons de nombreux bras de rivière et 
apercevons une harde d’isards. Nous prenons 
notre temps pour admirer tout cela et parvenons en 
2h30 au lac d’Anayet (2225m). En arrière-plan, le 
Vertice et le Pic de Anayet qui se reflètent dans le 
lac au milieu des nuages. Les mots me manquent 
pour décrire la beauté irréelle de ce paysage !! 

 

 

 

 

 
Un seul regret : les nuages masquent complètement le pic du Midi d’Ossau. Mais de toute façon, c’est sûr, je 
reviendrai dans cet endroit magique….. 
Pour bien finir le week-end, lors de la descente, nous croisons la marmotte de Anayet qui va prendre la pause 
pour nous permettre de la photographier sous toutes les coutures ! 
Au final, un bien bon week-end, il suffisait d’aller chercher le soleil en Espagne ! 

 

Marie-Noëlle
 


